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J e a n - G u y  L a g a c é

M o t  d u  p r é s i d e n t

Chers collègues retraités 
Avec la levée des mesures sanitaires, votre association 
reprend vie et travaille fort afin de vous présenter le 
plus grand nombre d’activités que possible en prévi-
sion de l’automne prochain. Et pour cela, tous les 
moyens sont bons, c’est à vous d’en profiter.  
 
Les années éprouvantes sont d’ores et déjà derrière 
nous. Différentes activités vous seront proposées et 
nous l’espérons sauront combler vos attentes. À suivre 
au cours des prochains mois sur notre site Internet, 
Facebook et Twitter. 
 
Nous sommes toujours à la recherche de nouvelles ac-
tivités. Vous avez une idée, nous pourrons sûrement 
vous aider à la réaliser, juste à nous faire signe. 
 
De plus, si vous désirez vous impliquer à l’association, 
nous avons une place pour vous. Vous êtes tous les    
bienvenus. 
 
En terminant, je vous invite à parcourir notre site       
Internet afin de trouver ce qui vous passionne. 
 
Pour nous rejoindre : aervl@videotron.ca ou (450) 
661-3394. 
 
Votre adresse courriel, comme tous les renseignements 
personnels qui vous concernent, est conservée de 

façon sécuritaire. Votre adresse courriel sera utilisée exclusivement par 
l’AERVL afin de communiquer avec vous. Rappel : vous pouvez vous dés-
abonner en tout temps. 
 
Nous vous demandons de nous informer de tout changement d’adresse le plus 
rapidement possible, afin de ne pas briser le lien de contact. Il ne faut pas 
oublier également d’aviser le Régime des rentes de la Ville de Laval. Le for-
mulaire est disponible sur notre site Internet au http://aervl.com/ et dans  
l’Envol. 
 
Vous avez des questions pour nos chroniqueurs, faites-les parvenir par cour-
riel : aervl@videotron.ca ou par courrier : 3235, boul. Saint-Martin Est, 
Laval, H7E 5G8 ou par téléphone au 450 661-3394. Nous nous ferons un 
plaisir de transmettre vos questions à nos chroniqueurs.
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Bienvenue 

Louise Courchesne, employée de bureau 
Guy Filiatrault, cadre 
Daniel Gravel, col bleu 
Normand Lacoste, policier 
Yves Lecourt, employé de bureau 
Aline Nault, policière 
Manon Nicol-Boucher, employée de bureau 
Chantal Philie, policière 
Tino Vagnini, policier 
Gina Vary, employée de bureau 
Daniel Vézina, col bleu 

A u x  4  v e n t s

Téléphone : (450) 661-3394 
3235, boul. Saint-Martin Est, Laval, QC  H7E 5G8  

internet : http://www.aervl.com  Courriel : aervl@videotron.ca

http://www.aervl.com

        ACCUEIL          L’ASSOCIATION           LES ACTUALITÉS         INFORMATIONS         LIENS UTILES         NOUS JOINDRE

L’ENVOL
Publié par l’Association des employés retraités de la Ville de Laval

Décès 
Aurèle Boileau, policier 
Jean-Marie Leduc, policier
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Unités 3 1/2 et 4 1/2 rénovés

disponibles dès maintenant

50 ans +
 

514-665-7003
Pour plus d'informations, visitez notre site web: 

ViventiLaval.com

Vous désirez échanger/socialiser?
 

Nous vous promettons de vous offrir un
lieu d'échanges et de loisirs au cœur

même de votre habitation.
 

Multitudes de services professionnels &
Comité d'activités ++ 

Vivement
Le quotidien
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Histoire de la municipalité de 
Saint-François-de-Sales 

 
Avant-propos 
J’ai repris récemment mes recherches aux archives 
municipales et j’ai recueilli suffisamment 
d’informations pour vous présenter un premier texte 
sur l’ancienne municipalité de Saint-François-de-
Sales. En septembre prochain, je reviendrai avec la 
suite. Aujourd’hui, il est difficile d’imaginer que le 
quartier de Saint-François comprenait toute l’île 
Jésus. Dès 1740, ce territoire fut réduit d’environ 80% 
par la création des paroisses Sainte-Rose-de-Lima et 
Saint-Vincent-de-Paul. L’ouverture des chemins et la 
construction des ponts au centre de l’île Jésus ont 
progressivement isolé ce territoire principalement 
constitué de champs agricoles et d’espaces boisés. 
Peut-être que le pont Olivier-Charbonneau apportera 
quelques changements mais j’espère que l’on saura 
préserver la richesse de son patrimoine architectural. 
L’histoire de la maison Charbonneau du 8740 
boulevard des Mille-Îles, construite en 1736, nous 
démontre qu’il existe toujours des lacunes dans ce 
domaine. Bien que le bâtiment soit classé patrimonial, 
il a été laissé à l’abandon. Il a fallu l’intervention de 
la Société nationale du Québec de Laval pour que des 
travaux de protection soient effectués. 

Crédit photo : GoogleEarth 
 
Merci à celles et à ceux qui me témoignent leur 
appréciation et bonne lecture. 

Introduction 
À l’époque de la Nouvelle-France, le fleuve Saint-Laurent était l’autoroute 
sur laquelle circulaient les navires qui transportaient les personnes et les 
marchandises. Ce n’est qu’en 1737 que le Chemin du Roy permit de se rendre 
de Québec à Montréal, par la voie terrestre. Ainsi, lorsqu’en 1535 Jacques 
Cartier visita la bourgade d’Hochelaga, il vit les rives de notre île car il 
emprunta le cours d’eau que les Amérindiens nommaient Skawanoti, baptisé 
par la suite d’un nom français; rivière des Prairies. Après cette visite de Cartier, 
l’île Jésus demeura un territoire de chasse pour les autochtones pendant un 
autre siècle. Devant l’échec de la Compagnie des Cent-Associés à développer 
la Nouvelle-France, Louis XIV en fit une province française. Il demanda à 
Jean-Baptiste Colbert (1619-1683) de rectifier la situation. Ce dernier 
embaucha, en 1665, Jean Talon (1626-1694) et le nomma intendant de la 
Nouvelle-France, responsable de la justice, de la police, des finances et de la 
bonne marche de la Nouvelle-France.  
 
Talon analyse la situation et en tire la conclusion qu’il faut enlever aux 
propriétaires leur seigneurie qu’ils laissent en friche. Ceux qui voulaient 
continuer à les posséder, ils devaient les remettre rapidement en culture. Il 
conclut qu’il faut attribuer des concessions de dimensions raisonnables à des 
individus qui fournissent des preuves de leur bon vouloir et de s’assurer que 
chacun remplisse ses obligations seigneuriales. C'est en 1672 qu'il effectue sa 
grande distribution de seigneuries : quarante-huit sur les deux rives du fleuve.  
 
Dans cette perspective, Talon constate que les Jésuites n’ont rien fait sur l’île 
Jésus depuis 1636. Il les persuade de vendre ce territoire à François Berthelot 
(1636-1712), un riche bourgeois qui souhaitait accéder à la noblesse. En 
achetant l’île Jésus, Berthelot créait une baronnie lui donnant ainsi accès au 
titre de baron. Mais ce plan, conçu par Colbert et Talon, fut refusé par Louis 
XIV.  Cette idée était réaliste puisque Jean Talon avait transformé sa seigneurie 
des Islets en baronnie, en 1671. Cette baronnie prit le nom d'Orsainville en 
1675 et le fief fut donné à l'Hôpital général de Québec en 1678. À la suite du 
refus royal, une alternative est alors trouvée. Berthelot échange l’île Jésus avec 
l’île d’Orléans, propriété de monseigneur François Montmorency de Laval 
(1623-1708). Berthelot accède à la noblesse en devenant comte de Saint-
Laurent et Mgr. Laval obtient l’argent nécessaire pour poursuivre son œuvre 
principale, le Séminaire de Québec. En 1680, Mgr. Laval cède définitivement 
l’île Jésus au Séminaire de Québec dans le but qu’il obtienne des revenus 
suffisants pour financer ses activités. Le Séminaire de Québec demeura le 
propriétaire de l’île Jésus pendant 174 ans; jusqu’à la fin du régime seigneurial.  
 
Le premier résident de l’île Jésus 
En 1672, à la pointe « est » de l’île Jésus, Jean Talon avait fait développer un 
domaine de 800 arpents comprenant un manoir et quelques bâtiments afin de 
remplir les obligations du futur baron François Berthelot. Quatre familles 
habitent alors le domaine seigneurial : Olivier Charbonneau (1613-1687), 
Guillaume Labelle (1650-1707), Michel Buisson et Léonard Ethier. 
Cependant, il faut attendre la signature du traité « La Paix de Montréal » avec 
les nations iroquoises survenue en 1701 pour que le développement territorial 
de l’île Jésus débute de manière plus soutenue. 
 
Olivier Charbonneau est considéré comme le premier habitant de l’île Jésus. Voici 
un aperçu de son histoire. Avant de venir en Nouvelle-France, Olivier vivait en 
Aunis (France), dans la commune de Marans. Olivier Charbonneau nettoie les 
canaux du marais afin d'assurer sa pitance. On sait que ses deux premières 
épouses décédèrent rapidement. Vers 1656, il épouse ensuite Marie Garnier, une 

C l a u d e  L a v o i e
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nièce de Marguerite Bourgeoys (1620-1700). Cette 
dernière était partie en Nouvelle-France en 1653, à Ville-
Marie, pour devenir la première institutrice. En quête 
d'un avenir meilleur, Olivier Charbonneau, son épouse 
et leur fille Anne, âgée de deux ans, s'embarquent pour 
la Nouvelle-France sur le navire Saint-André au port 
de La Rochelle le 2 juillet 1659. Il avait signé un 
contrat pour agir comme « laboureur à bras », c'est-à-
dire pour travailler le sol à la bêche. On suit la trace 
d'Olivier Charbonneau à Ville-Marie où sa famille 
s'accroît d'un enfant tous les deux ans jusqu'en 1666. 
Après quelques années au cœur de Ville-Marie, Olivier 
va s'établir à la Pointe-aux-Trembles (pointe est de l'île 
de Montréal), où il se construit un moulin à eau avec 
son associé Pierre Dagenais. Olivier Charbonneau 
s'établit au domaine seigneurial de l’île Jésus et le 29 
octobre 1675 il obtient la première concession de la 
seigneurie. Olivier Charbonneau décède en 1687 à la 
Pointe-aux-Trembles, à l'âge de 74 ans.  Considérant 
qu’Olivier Charbonneau traversa la rivière des Prairies 
à maintes reprises, entre Pointe-aux-Trembles et Saint-
François, qu’il fut le premier citoyen de Laval, j’ai 
recommandé que son nom soit attribué au pont payant 
de l’autoroute 25 lorsque j’étais le président de la 
Société d’histoire et de généalogie de l’île Jésus.  
 
La création de la paroisse de Saint-
François-de-Sales 
En 1702, la paroisse de Saint-François-de-Sales est 
créé et elle couvre tout le territoire de l’île Jésus. La 
population passe de 13 personnes à 175 en 5 années. 
Cette augmentation de population est considérable 
compte tenu de l’importance des travaux à effectuer 
pour s’installer sur une terre boisée. Lorsque les 
premiers censitaires reçoivent leur terre, ils habitent 
au manoir pendant au moins deux ans car c’est le 
temps nécessaire pour construire leur propre maison.  

Après avoir choisi le terrain où elle sera bâtie, il faut le déboiser et le dépierrer 
avec les outils rudimentaires de l’époque. Le censitaire construit une cabane 
en bois rond pour entreposer les outils et s’abriter lors d’une tempête.  
 
Il coupe les arbres qui serviront à la construction de la maison et ils sont 
transportés (probablement par flottaison) au moulin à scie situé près du manoir. 
Entre les souches, il ameublit la terre où il sème du blé et d’autres aliments. 
Plus tard, ces souches seront enlevées à la sueur du front. À la fin d’une 
journée de travail, le censitaire avait sûrement le dos « en compote ». L’hiver, 
il chassait le gibier tout en apprenant à faire des raquettes et construire des 
meubles. Après deux ans de travail ardu, le colon construisait sa première 
maison et une grange. La petite cabane en bois rond devenait souvent un 
poulailler. Quelques années plus tard, il devait construire une nouvelle grange, 
plus grande que la première, pour abriter ses récoltes. Une étable adjacente 
permettait d’héberger des animaux comme les vaches, les cochons et les 
chevaux. Imaginez que toutes ces tâches s’effectuaient malgré l’abondance 
des moustiques.  
 
Une chapelle baptisée « Très Saint-Enfant-Jésus » est construite et les services 
religieux sont dispensés par le curé de Repentigny, Pierre Volant de Saint-
Claude. En 1683, la paroisse de Lachenaie avait été fondée. La seigneurie de 
la Chesnaye  provient du démembrement de la seigneurie de Repentigny jugée 
trop grande par Jean Talon.  
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Les nouveaux colons s’installent le long de la rivière 
des Prairies et de la rivière des Mille-Îles. On voit ci-
bas un extrait d’une carte de 1749 montrant les noms 
des censitaires de cette époque. Vous remarquerez que 
l’on trouve plusieurs porteurs de ces patronymes dans 
la région de l’île Jésus. Ceci s’explique par le fait que 
les terres n’étaient pas suffisamment grandes pour 

faire vivre plus d’une famille. À cette époque, une famille comptait 
généralement une douzaine d’enfants et souvent davantage. Ainsi lorsque les 
fils se mariaient, ils devaient s’établir ailleurs que sur la terre familiale. Sur 
l’île Jésus, les dernières censives furent octroyées dans les années 1795. On 
retrouve des Labelle, des Charbonneau, des Filiatrault des Nadon, des 
Chartrand, des Bélanger, des Ouimet et d’autres patronymes, un peu partout 
à Laval et à ses alentours.  
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Peu de gens savent que l’ancêtre du célèbre maire de 
Montréal, Jean Drapeau, vivait à Saint-François-de-
Sales. Cet ancêtre se nommait aussi Jean Drapeau et 
il cultivait une terre portant le numéro 48 avec son 
épouse Marie-Ursule Bolduc. En 1743, cette terre fit 
partie de Saint-Vincent-de-Paul à la suite de sa 
création.  

 
En 1713, l’abbé Louis Lepage de Sainte-Claire est 
nommé curé de la paroisse de Saint-François-de-Sales.  

Ce fils de René Lepage et de Marie-Madeleine Gagnon est originaire de l’île 
d’Orléans et il avait fait ses études classiques au Séminaire de Québec.  
Louis Lepage est un homme d’actions et dès 1719, il obtient une concession 
sur laquelle il installe des colons. Deux autres concessions s’ajoutent en 1720. 
Cependant, Louis Lepage de Sainte-Claire voit plus grand. Ainsi, en 1731, il 
achète la seigneurie de Terrebonne et obtient la permission d’y déménager. Il 
devient un entrepreneur formidable qui aurait pu donner un essor économique 
considérable n’eut été du colonialisme pratiqué par la France. Il eut été 
possible de construire des navires à Terrebonne mais le protectionnisme 
pratiqué par la France interdit cette pratique. Il faut envoyer le bois en France 
où seront construit les bateaux. C’était la même chose avec la fabrication des 
chapeaux de feutre avec les peaux de castor. Compte tenu de leur proximité, 
les relations entre les paroissiens de Terrebonne et ceux de la partie nord de 
Saint-François-de-Sales furent étroites.  
 
En 1716, un moulin est construit sur une île connue aujourd’hui comme l’île 
du Moulin. Vous en déduirez que la montée du moulin porte ce nom pour cette 
raison. La construction d’un moulin était l’une des obligations d’un seigneur. 
En 1716, les récoltes étaient donc suffisantes pour opérer un moulin. Ce 
dernier était aussi le lieu de rencontre entre les censitaires et l’endroit est 
nommé le petit domaine. Comme à plusieurs endroits, le moulin est 
endommagé lors de la crue printanière des eaux. On le répare à plusieurs 
reprises mais en 1789, il faut le refaire. Le mandat est confié à l’abbé Thomas-
Laurent Bédard (1747-1795) qui analyse la situation. Il voit clairement que 
l’eau inonde la chambre des machines et fait gonfler les mécanismes fabriqués 
en bois. Lorsque l’eau se retire et que le bois sèche, les mécanismes brisent. 
Il propose alors un nouveau modèle qui hausse ces mécanismes et règle ainsi 
le problème.   
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En 1721, le Séminaire de Québec fait construire une 
nouvelle église près de l’endroit où se trouve 
aujourd’hui la chapelle Saint-Mathieu et la croix de 
chemin. 

En 1722, l’ordonnance du 3 mars fixe les limites de la 
paroisse : 
« L'étendue de la paroisse de St. François de Salles, 
située en la dite île, sera d'une lieue (Note : quatre 
kilomètres) de chaque côté, savoir : une lieue sur la 
Rivière des Prairies, en remontant jusqu'à l'habitation   
de  Charles Dazé, icelle comprise, et  une lieue  sur la  
Rivière Jésus, dite de  La  Chenaye,  en  remontant 
jusqu'à  l'habitation  de  René  Caillet,  aussi  icelle 
comprise;  et les représentations   des  seigneurs  et  
habitants  de  la  dite  île,  il  leur  est  permis  de  faire   
construire  au-dessus   de  la dite  lieue  deux  églises   
paroissiales,  l'une  du  côté de la Rivière  des  Prairies, 
l'autre du côté de  la  Rivière Jésus,  dans  les  lieux les 
plus commodes; l'étendue desquelles nouvelles 
paroisses sera  d’établissements  qui  se  trouveront  le  
long  des  dites   rivières,  du  côté  où elle  seront  
construites,   et  de l'établissement qui  se  forme  en  
long   et  sur  deux  rangs  dans le milieu   de la   dite  
île, dont chaque  rang sera  de  la  paroisse  du  côté de 
laquelle il sera; et jusqu'à  ce que   les  dites nouvelles  
églises  soient  construites,  le  curé  de  la  dite  
paroisse  de Saint  François  de  Salles  continuera  à  
des servir  par  voie  de  mission,  tant  les  habitants  
de   la   dite   île   établis au-dessus  de   la  dite lieue,  
de chaque  côté,  que  ceux   des  fiefs  de Terrebonne 
et de La Chenaye, comme  il  est dit  ci-devant. » 

Cette ordonnance démontre que la planification de l’ouverture de deux autres 
paroisses était en cours. Un petit village se développe à la pointe est (berge 
Olivier Charbonneau). Un petit port fluvial est aménagé et le notaire François 
Coron (1678-1733) devient le notaire royal de l’endroit et des environs. Ce 
dernier avait épousé Marie Sire, la fille d’André Sire et d’Élisabeth 
Charbonneau, l’une des filles d’Olivier Charbonneau. Le notaire François 
Coron joue un rôle important à Saint-François-de-Sales car il est aussi 
responsable du tribunal de justice, prospecteur fiscal, greffier et huissier. Le 
village de Saint-François-de-Sales s’accroit rapidement et le gouverneur 
Michel-Ange Duquesne de Menneville (1702-1778) rédige en 1753 un décret 
qui ordonne que le lieu soit organisé en petite ville avec des utilités publiques, 
des rues homologuées, des monuments, un quai et autres.  
 
Vers 1730, le territoire de Saint-François est entièrement occupé. Plus à 
l’ouest, la largeur de l’ile Jésus permet de créer trois censives mais celle du 
milieu n’a pas accès à la rivière. Il faut donc construire des routes. Également, 
les colons des censives nord doivent faire moudre leurs grains au moulin situé 
sur la rivière des Prairies.  
 
Le 14 juin 1729, le grand voyer de la Nouvelle-France, Pierre Robinau de 
Bécancour, mourut, et Hocquart, qui se plaignait que les détenteurs de cette 
fonction l’avaient jusqu’à présent surtout considérée comme une sinécure, 
chercha à pourvoir la charge d’un titulaire énergique qui dotera la colonie d’un 
système routier susceptible de favoriser le commerce et la colonisation. Le 26 
octobre 1730, il recommanda à ce poste Jean-Eustache Lanoullier de Boisclerc 
(1689-1750), signalant que celui-ci avait fait preuve d’énergie et de sens de 
l’organisation en disposant des marchandises sauvées du naufrage du navire 
royal l’Éléphant en 1729.  
 
Le 10 avril 1731, Lanoullier reçut les lettres patentes le nommant grand voyer ; 
celles-ci furent enregistrées au Conseil supérieur le 20 août. Il occupa cette 
charge jusqu’à sa mort, en 1750. C’est ainsi qu’en 1733, le grand voyer 
ordonne et marque un chemin du roi. Ce type de chemin est de 24 pieds de 
largeur et est flanqué par deux fossés. Ces chemins seront appelés plus tard 
les boulevards Lévesque et des Mille-Îles. Dans l’axe nord-sud apparaît la 
montée du Domaine en 1735, permettant aux habitants de la rive nord d’aller 
faire moudre leur grain au moulin. Ce chemin est appelé depuis 1960 « la 
montée du moulin ».  
 
La population de l’île Jésus augmente ainsi que celle des alentours. En 1740, 
la paroisse de Sainte-Rose-de-Lima voit le jour et en 1743, celle de Saint-
Vincent-de-Paul. Puis en 1760, la Conquête britannique change la situation. 
Saint-François-de-Sales est le berceau de la vie municipale de Laval. On verra 
la suite dans le prochain numéro de l’Envol. 
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Retraité du Service des incendies depuis mars 2017, Marc Normand a commencé sa carrière de pompier le 18 février 1985 à 
la caserne #1 (Pont-Viau). Après quelque temps à la caserne #9 (Vimont), il a passé la majorité de sa carrière (18 ans) à la  
caserne #2 (Chomedey). Par la suite, et pour les douze dernières années avant sa retraite, on le retrouve comme officier à la 
caserne #8 (Sainte-Rose), couronnant ainsi une carrière de 32 années au service de la population lavalloise. 
 
Tout en étant pompier, en juillet 2004, il a débuté une carrière de courtier immobilier avec 
l’agence Royal LePage (la plus vieille bannière immobilière au Canada), auprès de  
laquelle il s’est démarqué en méritant la mention de « Maître vendeur » tous les ans depuis.  
 
Maintenant, il souhaite offrir ses services à tous nos membres afin de les représenter dans 
une transaction future que ce soit pour la vente ou l’achat d’une propriété (condominium). 
 
Pour les membres de l’AERVL, Marc Normand est en mesure d’offrir un service personna-
lisé complet et attentif, et ce, en respectant les règles émises par le gouvernement. 
 
On peut rejoindre Marc Normand par téléphone au (514) 591-1221 ou par courriel au  
marcnormand@royallepage.ca 
www.maisonrivenord.ca   www.royallepage.ca

Découpez ici

L’ASSOCIATION DES EMPLOYÉS RETRAITÉS DE LA VILLE DE LAVAL 

AVIS DE CHANGEMENT D'ADRESSE 
 
Date : _______________________________________________________ 
 
Nom : ________________________________________________________________      Prénom ____________________________________ 
 
Nouvelle adresse : ____________________________________________________________________________________________________ 

(appartement) (no. civique) (rue)           
 
Ville : _________________________________________  Province : ____________________________  Pays : _________________________ 
 
Code postal : ________________ Téléphone : (______)  ________  -  __________ Poste : _________________ 
 
Adresse courriel : ______________________________________________   l’adresse courriel est importante pour nos communications futures 
 
Ancien Service : _______________________________________________ No. d’employé : __________________ 
 
Groupe d’employés (cadre, col bleu, col blanc, etc.) ______________________________________________________ 
 
Note : Toutes les informations sont pour l’usage de l’AERVL seulement et ne seront transmises à aucun autre organisme. 
 
Nous faire parvenir vos informations par courriel :  aervl@videotron.ca      ou par la poste :

$

L’Association des employés retraités de la Ville de Laval 
3235, Saint-Martin Est, 

Laval (Québec) H7E 5G8 
Courriel : aervl@videotron.ca

De plus, vous devez faire parvenir vos changements  
au comité de retraite : 

Comité de retraite du régime de retraite des employés de la Ville de Laval 
3310, des Châteaux, Laval, Québec H7V 0B8
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Il est fort à parier que vous avez réalisé à quel point certains sons nous 
accompagnent tout au long de nos journées. Bien entendu, votre occupation 
principale a un impact important sur la durée et le volume de ces sons. 
Si vous travaillez dans la construction, si vous êtes à la retraite ou si vous 
travaillez derrière un bureau, votre environnement sonore est très différent. 
Toutefois, peu importe la situation dans laquelle vous vous trouvez, il est 
impératif que vous preniez de bonnes habitudes afin de protéger votre 
santé auditive. 

En ce mois de la parole et de l’audition, nous vous invitons à prendre un 
moment pour surveiller ces deux aspects de votre environnement sonore 
et à adopter de saines pratiques pour préserver votre audition. 

Durée
Lorsque vous êtes soumis à des bruits forts, assurez-vous de ne pas y 
être exposé pour une longue période. Prenez des pauses, éloignez-vous de 
la source sonore, mais surtout assurez-vous de ne pas être soumis à du 
bruit toute la journée. Si vous ne pouvez pas contrôler la durée sur laquelle 
vous êtes exposé, songez à vous procurer des protecteurs auditifs afin 
de protégez votre audition et avant de subir des dommages irréversibles.

Bien que plusieurs personnes soient de retour au bureau, une grande majorité de la population a dû pratiquer le télétravail au cours 
des derniers mois. Certains ont apprécié l’expérience, d’autres moins, mais chose certaine, nous avons tous pris conscience des 
bruits ambiants qui nous accompagnent quotidiennement.

450 688-6570 | cliniqueauditivebougie.ca | Suivez-nous sur Facebook !

Volume
Vous portez des écouteurs et écoutez ou encore entendez de la musique 
toute la journée? Faites attention au volume qui est directement projeté 
dans vos oreilles. Si vous allez souvent dans des concerts de musique ou 
encore fréquentez des endroits très bruyants, essayez de ne pas surexposer 
vos oreilles jour après jour pour éviter une fatigue auditive. 

La pollution sonore est nocive pour notre santé auditive, mais aussi pour 
notre bien-être global. Un bruit désagréable peut nous amener à être plus 
irritable et stressé, mais il peut aussi nous faire crisper ou encore serrer 
des dents. Le bruit est une cause connue de stress qui peut déclencher 
des réactions physiques comme la sécrétion de l’adrénaline et du cortisol 
qui peuvent expliquer le développement de maladies cardiovasculaires. On 
ne parle pas seulement d’un son strident, pensez au bruit d’une goutte 
d’eau constante ou même le sifflement d’un appareil électronique. Bien 
que ces sons ne soient pas forts, c’est plutôt la durée qui devient gênante. 
D’un autre côté, un feu d’artifice tant qu’à lui n’est pas très long, le bruit 
d’impact bref est tout aussi nuisible. 

Une publication récente du magazine Science montre que les bruits émis 
par les êtres humains provoquent une catastrophe silencieuse sous-marine, 
pas bien différente de celle qui arrive sur terre. Les bruits ambiants de la 
ville, du trafic et autres ont un impact bien plus important que nous ne le 
pensions sur les oiseaux, les mammifères, les insectes et les amphibiens.

Pour toutes ces espèces, le bruit a un impact non négligeable. Ils 
communiquent grâce à des signaux acoustiques et le bruit représente 
donc une sorte de brouilleur qui influence leurs faits et gestes dont la 
reproduction, car la femelle devient incapable de reconnaître ou d’entendre 
l’appel d’un mâle en quête d’une partenaire.

Vous remarquerez peut-être dans votre quartier, l’heure à laquelle le cardinal 
chante le plus, soit très tôt le matin ou en fin de journée.  Le bruit ambiant 
étant moins fort, ils communiquent donc plus facilement entre eux.

En ce mois de l’audition, faites un dépistage sans frais pour connaître 
l’état de votre santé auditive et identifier dès maintenant comment bien 
la préserver.

MAI : MOIS DE LA PAROLE  
ET DE L’AUDITION
PROTÉGEZ VOTRE SANTÉ,  
ÉVITEZ LA POLLUTION SONORE.

Par Judith Bougie 

audioprothésiste

6/1

La firme BIP Recherche a réalisé un 
sondage pour Audition Québec dans 
le cadre de la Journée nationale de 
l’audition du Québec et les résultats 

révèlent que plus de 6 Québécois sur 10 
se disent gênés par le bruit.



DÉPISTAGE  
AUDITIF 

SANS FRAIS 

Offre valide jusqu’au  
31 décembre  

2022.

CliniqueAuditiveBougie.ca 
3030, boul. Le Carrefour, M-100, Laval (Québec)  H7T 2P5

 @cliniqueauditivebougie 

 info@cliniqueauditivebougie.ca |  450 688-6570

PROFITEZ DU MOIS DE L’AUDITION POUR  
FAIRE UN TEST DE DÉPISTAGE AUDITIF !

Fière  
partenaire
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Les tendances pour le printemps et l’été 2022 
 
En 2022, on met notre personnalité de l’avant. Les lunettes sont l’une des choses les plus expressives que vous 
puissiez porter. Exprimez votre style et votre personnalité à travers celles-ci. Voici les principales tendances 
des lunettes inspirées des défilés de la semaine de la mode partout dans le monde.  
 

Le retour des années 1960 
Après les années 1970, tendance de l’année 2021, on remonte encore un peu plus le temps cette année. Les an-
nées soixante apportent leur lot d’optimisme et de style pour ce printemps. Côté lunettes on remarquera une 
touche désinvolte et vintage. Malgré ce retour remarqué pour les années 60, les années 70 n’ont pas dit leur der-
nier mot et restent des valeurs sûres. 
 

Des formes anguleuses 
Cette tendance déjà présente en 2021 deviendra incontournable en 2022 ! Et pour cause, les formes géomé-
triques apportent du style avec discrétion ou originalité. Les lunettes avec angles particuliers peuvent parfois 
être surdimensionnées ou extra-fines, ce qui apportera de la dimension au regard. Souvent arborée de branches 
fines, la tendance anguleuse a sans l’ombre d’un doute une esthétique aérienne et raffinée. 
 

Des détails 
Cherchez des montures avec un imprimé, des paillettes, des bijoux sur les branches. Conviez vos lunettes à la 
fête. Recherchez des styles avec des détails sur la monture, les branches ou le pont pour mettre plus de piquant.  
 

De la couleur! 
En 2022, osez la couleur ! En plus d’être originales, les lunettes de vue de 2022 sont également colorées : du 
rouge, du bleu, du vert… on verra partout des nuances qui illuminent le visage. Vues sur des montures plutôt 
larges, les couleurs s’invitent également sur les modèles écailles et en détail sur les branches des lunettes. Des 
touches subtiles de bleu, de vert ou de rose donnent de la vie aux styles plus classiques. 
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10 FAITS FASCINANTS SUR VOS YEUX! 
Les yeux font partie des organes les plus complexes du corps humain. Ils nourrissent notre cerveau avec des    
informations visuelles. Votre vue fait partie de vos cinq sens, mais ce n’est pas tout. À mesure que vous en ap-
prendrez davantage sur les yeux, vous vous rendrez compte à quel point ils sont étonnants. 

 
#1 - L’œil est le muscle le plus rapide du corps humain                                                                                  
L’expression « en un clin d’œil » signifie qu’il est possible de réaliser une action de manière très rapide. Eh 
bien, ce dicton vient du fait que l’œil est le muscle le plus rapide du corps. Et en plus d’être rapide, c’est aussi le 
muscle le plus actif. En règle générale, vous clignez des yeux 15 à 20 fois par minute. 
 
#2 - Certains yeux possèdent un grain de beauté 
Avez-vous des grains de beauté? Que vous en ayez ou non, l’intérieur de votre œil peut en avoir un. Cette tache 
de rousseur, appelée « nævus choroïdien », est généralement inoffensive et très fréquente. Cependant, comme un 
grain de beauté, il est important de le surveiller. Si votre optométriste le détecte lors de votre examen de la vue, 
il le notera dans votre dossier et le révisera lors de vos visites annuelles. 
 
#3 - La rétine est unique à chaque personne  
Voici un autre fait fascinant sur vos yeux : votre rétine est aussi unique que vos empreintes digitales. C’est pour-
quoi les scintigraphies rétiniennes sont utilisées à des fins de sécurité. 
 
#4 - La croissance des yeux continue tout au long de la vie  
Vos yeux continuent de croître depuis le moment où vous êtes un bébé jusqu’à l’âge adulte. Lorsque nous nais-
sons, les yeux sont plus petits ou plus courts, ce qui fait que la plupart des nourrissons sont hypermétropes.  
Comme les bébés interagissent avec leur environnement, leur longueur axiale (qui représente la longueur de 
l’œil) augmente pour atteindre l’emmétropie, qui est le manque de prescription. La longueur axiale d’une per-
sonne peut continuer de changer tout au long de sa vie en fonction de son environnement, ce qui explique pour-
quoi les prescriptions changent avec le temps. 
 
#5 - Les rayons du soleil sont dommageables pour les yeux  
Les longues expositions aux rayons UVA et UVB peuvent causer des coups de soleil. Si vous avez passé plu-
sieurs heures au soleil sans lunettes solaires protectrices de qualité, vos yeux peuvent devenir larmoyants, pruri-
gineux et sensibles à la lumière, ou devenir secs et granuleux. 
Une exposition répétée non protégée à la lumière du soleil peut avoir des conséquences à long terme telles que 
la cataracte et la dégénérescence maculaire. C’est pourquoi nous recommandons d’utiliser des lunettes de soleil 
pour profiter de l’extérieur, même si le temps est nuageux.  
 
#6 - Le taux de mélanine influence la couleur de l’œil  
Saviez-vous que vos yeux obtiennent leur couleur d’un pigment appelé mélanine? Ce pigment naturel se  
retrouve également dans la peau, les cheveux et l’oreille interne. Si vous avez les yeux bruns, c’est simplement 
parce que vous avez plus de mélanine que les personnes aux yeux bleus. 
 
#7 - L’apparition des yeux bleus à travers l’histoire  
Les scientifiques croient que la première personne aux yeux bleus vivaient il y a 6 000 à 10 000 ans. Si vous 
avez les yeux bleus, cette personne est probablement votre ancêtre. 
 
#8 - 80% de nos apprentissages proviennent d’informations visuelles                                                           
Les experts disent qu’environ 80% de ce que vous apprenez provient d’informations présentées visuellement. 
Ce qui fait de vos yeux l’un des organes sensoriels les plus importants. Si jamais votre sens du goût ou de l’odo-
rat cessait de fonctionner, vos yeux vous protègeraient du danger.                                                                         

#9 - L’iris a le même rôle que l’ouverture du diaphragme d’une caméra                                                    
Tout comme l’ouverture d’une caméra, l’iris contrôle la quantité de lumière qui pénètre dans l’œil. Les yeux 
modifient la taille de la pupille pour réguler la quantité de lumière qui atteint l’arrière de l’œil 

#10 - La vision 20/20 est une norme d’évaluation de la vue                                                                         
Avez-vous une vision 20/20 ? Bien que l’on pense à une vision parfaite, il s’agit en fait d’une vision normale. 
C’est notre dernier fait fascinant sur vos yeux. Cela signifie que vous pouvez lire un tableau à 20 pieds, ce qui 
est la norme dans l’évaluation de la vue, dans des conditions d’éclairage normales. 15
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Les Jeux du Québec à Laval 
Le 13 avril dernier, à l’occasion du lancement du dé-
compte « à 100 jours des Jeux », le Comité organisa-
teur a dévoilé l’identité de son nouveau porte-parole, 
Alexandre Despatie. 
 
Le temps d’une discussion, il nous partage l’impact 
qu’ont eu les Jeux du Québec dans sa carrière proli-
fique.  
 

Portrait d’athlète 
Champion des Jeux du Commonwealth à seulement 
13 ans, puis double vice-champion olympique, 
Alexandre Despatie est le plongeur masculin canadien 
le plus décoré de l’histoire. Sa participation aux Jeux 
du Québec de 1993 à Baie-Comeau a été pour lui un 
élément déclencheur – une étincelle dans sa carrière –
qui l’a ensuite mené jusqu'aux Jeux olympiques. Main-
tenant porte-parole pour la 55e Finale des Jeux du 
Québec, il revit d’une autre façon cette belle expé-
rience, et ce, dans sa ville natale. 
 

Quel est ton plus beau souvenir des 
Jeux du Québec de 1993 ? 
« Le plus beau souvenir que je conserve est l’esprit 
d’équipe, les moments passés avec les autres athlètes. 
Je ne peux pas mettre le doigt sur mon plus beau sou-
venir, car c’est l’expérience globale qui fait des Jeux 
du Québec un moment si inoubliable. Vivre la compé-
tition, participer à un grand événement sportif, faire 
partie d’une équipe, ça ne peut qu’être motivant et po-
sitif pour tous les jeunes athlètes. C’est ce que vivront 
ces jeunes cet été à Laval. » 
 

À cet âge, comprenais-tu l’ampleur qu’allaient avoir 
les Jeux du Québec dans ta carrière sportive? 
« Je n’avais aucune idée qu’un jour 
je me rendrais aux Jeux olympiques 
et c’est ce qui a fait la beauté de ce 
moment-là. C’est ce que les jeunes 
pourront vivre une fois de plus cette 
année : l’innocence de pouvoir se 
concentrer sur le moment présent et 
de vivre à fond tout ce qui se passe. 
Une fois l’aventure terminée, les 
étincelles traceront des chemins pro-
pres à chacun. Cette expérience de 
compétition ne stimule pas unique-
ment la performance des jeunes au 
niveau du sport, mais aussi dans une 
foule d'autres projets de vie. » 
 
Est-ce que ton succès dans ta carrière sportive t’a permis de développer une 
certaine confiance en toi et voir ton réel potentiel? 
 
« Je remercierai toujours le monde du sport pour ce qu’il a apporté dans ma 
vie professionnelle et dans ma vie en général. Il y a tellement d’apprentissages 
possibles à faire à travers le sport. Le plongeon est un sport individuel, mais 
il y a également un grand travail d’équipe, à commencer par la relation avec 
son entraîneur. Je n’ai aucun regret et j’en conserve beaucoup de positif quant 
à la personne que je suis devenue aujourd’hui. J’ai développé une envie d'ex-
celler autant dans ma vie privée que dans ma carrière sportive. » 
 
As-tu été capable de toujours mettre la notion de plaisir au premier plan? Est-
ce qu’il y a certains moments où tu as perdu ce focus? 
 
« Je mentirais si je disais que j’ai toujours eu du plaisir à pratiquer le plongeon. 
En vieillissant, c’est devenu pour moi un moyen de gagner ma vie et j’étais 
assez vieux pour le comprendre. Toutefois, je n’ai jamais plongé par obliga-
tion. Je le faisais parce que j’adorais le plongeon et je l’adore toujours autant. 
La passion a toujours été au rendez-vous et c'est aussi ce qui a fait en sorte 
que j’ai pris ma retraite. Lorsque j’ai réalisé que j’avais été jusqu’au bout de 
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ce que je voulais faire et que mon corps commençait à 
être fatigué, j’ai accepté d'être là où j’étais rendu. 
L’amour pour mon sport était rendu à une autre étape. » 
 
Quel rôle ont joué tes parents? 
« Le niveau des Jeux du Québec fait en sorte que le 
rôle des parents devient super important. Mes parents 
m’ont d'ailleurs encouragé toute ma carrière. J’utilise 
le mot « encourager » par opposition aux expressions 
« pousser », « vouloir plus que votre enfant », « rêver 
plus que votre enfant » qui ne sont pas souhaitables. Il 
faut avant tout encourager les enfants dans le sport 
qu’ils aiment. C’est ce que mes parents ont toujours 
fait, et ce, en trouvant le bon équilibre. Les athlètes qui 
participent aux Jeux du Québec sont souvent à l'âge 
critique où ils décident soit de changer de direction ou 
de continuer dans leur discipline. Les parents doivent 
démontrer qu’ils sont présents – en passant par-dessus 
les moments difficiles et en créant un sentiment 
d’équipe. » 
 
Natif de Laval, as-tu une fierté de 
voir que la ville s’implique et rend  
accessible le sport? 
« Je suis très fier d’être Lavallois et je le dirai toujours. 
En prônant le sport, la ville projette de belles valeurs 
à travers ses actions et c’est très important. En espérant 
qu’on incite d’autres villes à prendre le même virage 
et qu’on devienne une ville qui n’a pas seulement 
réussi à encourager le sport, mais qui a réussi à passer 
le mot. » 

Où serez-vous du 22 au 30 juillet prochain? 
La région de Laval accueillera la 55e Finale des Jeux du Québec. Près de 3500 
jeunes athlètes de partout au Québec passeront 10 jours chez nous. La force 
bénévole sera l’enjeu majeur de la réussite de cette grande manifestation mul-
tisports. 
 
Pour réaliser un tel événement, plus de 2500 bénévoles seront essentiels. Si 
vous avez envie de faire la différence, joignez-vous à l’équipe. Vous vivrez 
une expérience incroyable et inoubliable. On vous attend! 
 
 
Renseignements : 450 239-2020, poste 4000 
info@2020.jeuxduquebec.com  
 
 
 
 
 
 
 
https://laval2022.jeuxduquebec.com/fr/page/devenir_benevole.html 
 
 
 
 
 
 
 
https://apps.publicationsports.com/fr/public/76/volunteer-management.html 
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PROGRAMME D’AIDE 
 

Cher(e) ami(e) retraité(e), si tu crois  
souffrir d'un problème d'alcool, de jeux, de médica-

ment, de drogue ou de  
dépendance affective et que cela affecte ta vie per-

sonnelle ou familiale,  
une solution s'offre à toi. Informe-toi. 

 
Alain Renaud (579) 630-1411 

Exprimez-vous et 
partagez vos passions ! 
 
Dans notre nouvelle chronique «Temps libre», nous 
souhaitons découvrir les talents et les passions des 
membres de l’AERVL ou de leurs proches. 
 
Il y en a qui s’adonnent à des activités artistiques 
comme la peinture, l’aquarelle, la sculpture, la 
photo, la musique, la poésie, etc. D’autres collection-
nent les timbres, les antiquités, les cartes de sports, 
les disques de vinyle, etc. Certaines et certains occu-
pent une partie de leur temps libre à des sports ou 
des activités physiques ou à la gastronomie, l’artisa-
nat, le jardinage, la chasse, la couture, etc. Il y a 
aussi celles et ceux qui consacrent leur temps libre 
au bénévolat et aux causes humanitaires. 
 
Faites-nous parvenir par courriel, vos textes et vos 
photos ou faites-nous connaître les collègues dont les 
activités mériteraient d’être appréciées. 
 
D’avance merci .

ALIMENTATION

COMMUNICATIONS

HÉBERGEMENT

LOGISTIQUE

OPÉRATIONS SPORTIVES

PROTOCOLE ET CÉRÉMONIES

RESSOURCES HUMAINES

SÉCURITÉ 

SERVICES MÉDICAUX

TRANSPORT

LAVAL2022.JEUXDUQUEBEC.COM

DU 22 AU 30 JUILLET

55e FINALE DES JEUX DU QUÉBEC
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Agent d’accueil/service à la clientèle 

Bienvenue aux retraités 
 
Les défis qui vous attendent : 
La Place Bell est un complexe multifonctionnel culturel et sportif majeur à Laval offrant aux Lavallois une 
expérience unique. 
 
Sous l’autorité du coordonnateur des activités et service à la clientèle, l’agent d’accueil contribue à maximiser 
l’expérience client.  Il assure une prestation de service de qualité et contribue à l’amélioration de la 
satisfaction de la clientèle. 
 
Les principales responsabilités : 

• Accueille, informe et oriente la clientèle au niveau des services et des ressources mis à leur 
disposition, afin de répondre à leurs besoins; 

• Répond aux différents appels téléphoniques/courriels, renseigner le public et/ou oriente les appels 
téléphoniques en fonction de leur nature;  

• Prend connaissance de l’horaire des activités des glaces communautaires dans le système 
d’exploitation et y effectue des changements au besoin en avisant les groupes et le personnel 
concernés; 

• S’assure que la distribution des vestiaires soit bien faite et apporter les correctifs si nécessaire; 
• Opère une caisse enregistreuse; 
• Vérifie et balance la caisse au début et à la fin de son quart de travail et complète la feuille de dépôt; 
• Effectue l’aiguisage des patins, principalement de hockey et patinage libre; 
• Recueille, saisit et compile les fréquentations des glaces et des locaux à chaque heure;  
• Assure la gestion de la location d’équipements de patinage et l’Inventaire; 
• Fais respecter l’application des règles de santé et sécurité en tout temps ainsi que des règlements 

d’utilisation des équipements et installations du complexe; 
• Effectue la surveillance des activités et collabore au bon fonctionnement du stationnement; 
• Collabore à la préparation et à la bonne marche des événements spéciaux; 
• Accomplit diverses tâches manuelles connexes. 

 
 

Le profil recherché : 
• Avoir complété son diplôme d’études secondaires 
• Posséder un minimum d’une (1) année d’expérience pertinente à la fonction; 
• Détenir d’excellentes habiletés pour le service à la clientèle (entregent) ; 
• Faire preuve d’initiative et être motivé; 
• Compétences et aptitudes en vente; 
• Avoir une bonne connaissance de la langue française et anglaise; 
• Avoir des connaissances en sport de glace (un atout) 
• Être disponible pour travailler sur des horaires variables incluant les soirs de semaine et les fins de 

semaine; 
• Détenir une attestation d’un cours de Premiers soins valide (un atout); 
• Connaissance de l’aiguisage de patin (un atout). 

 
 

Postulez en ligne à l’adresse suivante : serviceclient@cite.placebell.ca 
 
 
Note : Cette description contient des éléments caractéristiques nécessaires à l’identification du poste, mais ne 

constitue pas une énumération limitative des tâches à accomplir. 
 
Le genre masculin a été utilisé dans le but d’alléger le texte. 21



Le

du camping
meilleur

1-877-650-3722
fqcc.ca

DEVENEZ MEMBRE FQCC*
             POUR SEULEMENT

et tirez le

du campingmeilleur65$
+taxes

Obtenez les bonnes informations
  Le magazine Camping Caravaning
  Le répertoire Camper au Québec
  Le Guide Ressources VR virtuel
  L’appli Le Campeur pour trouver des ressources sur la route
  L’accès à une communauté de campeurs-caravaniers expérimentés

Économisez souvent
  Jusqu’à 15 % de réduction en assurance VR
  2 ₵/l sur le carburant
  Réduction exclusive sur les pneus
  Réductions dans près de 200 campings
  Et nombreux avantages auprès de nos partenaires

Réalisez des projets
  Voyages de groupe en VR partout en Amérique du Nord
  Ateliers en électricité, propane et entretien de VR
  Guides de voyage spécialisés
  Forfaits en camping

Les membres AERVL
               économisent 10$1

  

1 Valable uniquement sur une nouvelle adhésion d’une durée d’une année incluant le 
coût de l’abonnement au magazine Camping Caravaning (versions imprimée et numé-
rique). D’autres forfaits d’adhésion sont aussi possibles, mais ne donnent pas droit à 
cette réduction de 10$. Les renouvellements d’adhésion ne sont pas admissibles. 

En ligne sur le site fqcc.ca ou au téléphone, utilisez le code 
AERVL-10 et profitez d’une réduction de 10$ sur votre adhésion 
à la *Fédération québécoise de camping et de caravaning.
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